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Vo*q-tti t dans l'air lit feuille jaune
Qu''utrainntit les vents froids d'ai toriani
La iature i nous dit aIiim
El le quitte sa robie verte,

les beaux ratyots d'r et le fen ;
ienttI non Ia iverronis cuisvertu

De sa llîînela e role d'hiver I
Zéphir ni'inlouiciran plus l'air

-Du son haleine pirfarnee ; >
Le sillence, Sous la r:mîîée,
Via succeder nu lex concert 1
lon cœur se golue di tristesse

Devant la snbître ilidité
De ces lois sans ve>rduîre epaisse
Sancs cî"'leur vive et santîs gaieté 1 .
Il n'est point dimmortalit.
Et Dieni n'accorde la iruiess

Quu jour de grAce, le beauté,
Et qu'iune ]lettre îde volupté !' I...
Cuist laittilatue qui itouis donne
cette leçon leiutii lngtemlis,
En paîssant di joyeux printemps

A la mélancolique mautmne!...

Octc Giu.t

Nos près ont perdis leur fralchelir
A peine ie lileîîr isolée

l'eniche t-elle unt front sans conleur
Dai$ la sollitairo vallée

lne oUcure et trete iapear
Voile nos rivesd lêes

El, sur WS friëbr%n -
ls %euts soatelut avec fureur,
A lsou <ies f'rZ ts 'sai uitrzir',

le lor es do coteanue lle nri>,
L .oir, eu bruit eourd le forage,
M irclin it s r de tristes délbr
J'irai voir le dernier feuillage

T.nilr ur les gaizqnu flétris.
C.ód.an t a la iiancoli

ie, l eiisue j'ai lerdus
'appellerai lî'otnibre chv"rie;

Et les Se's dolicemlient m î'ias
Je lai&îerai couler mara vie,

Est sccpaut ma rveri?
Dès jours oi je ne serai plus.

Parmi les publications, annoncées dans les joiurnarîux canadiens, il
est un iraivaiI historiu dû à la patience dL M n. îlejatmin Suite et à
soit nuîiîttr ur o s traiditionis natiorniles. Nous avoils feuilletî le
lint tiscrit de la prlnièro livraison (8O pages. 3igravures) di. lIis.

oi're deTro,. icics qi ftortern, en s nine, lin vîî Ihin le 400
pages, ion îtipIrimiih vt contenant uniie vingtaine lie gravures. C'est le

'ruit dlu lusieuîrs annóea. de aprciehs appliqluées A éelaircir Ihistoire
paIrl ieulière de la s'eonde ville dii paysi, par sa date de fondution. Ubis.
toire intime dles 'osJ tiviéres s'y tronve décrite à chaque page, nous
voulons dire que les moindres diétaiils y prennent Int ratr, une impîor-
tinine (pli montnt combien. avec de d 'tude et lt tr:nvnil. il est

eno' psosille d«écrire les elloses intressanteSsiu ti passè qui nous
est chir a 1 ilus d'iin titre. Les fragnltits que nu itis donnons ici anux

leceurs peuvent être considéré comme eitèéremein t inîtdits.
.1auiîes Cartier desenIl dî Montréal, en 1535. et monte sur son

galion Eîrilloi 'lui l'attendait dans les iles de Sure-. La relation
dit

I ilnri, .55 ionsr ddiit mîovs, nous feismnes voylle et appareil.
las nlye nostr diet gallyo n et luurgities pou r retoiurier là ) a prou.

iniii'.e Ulumiada nu port de Sti net e Crîix, ou estaient deimiourezi nosd
liauires. Et le 1 iouir nous umsm's sr le:triiers ql*iiiue rniiinre qui

vient deiiers lu Nort. sortant nudiet lei u : 'i'ntrée de laquelle y a
qiuatr petites ysles laiîies d'arbr's nous nomiimilnes icelle riniieri la

riiera île d "ouez. Et puiîrce Il Pline d'icelles vsle.s fait face titîdict
ileinie (1), & la veoit on dt loing, feilt le capp bille planter vne oel

La rélniîîressioi lle u'oyaîîge' de lî155 piilie par Tross1 porte un
d eicllei idét Îunrce m di llC1l1eune. Tt .1il

Antá .Nlànsl.


